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Bienheureux Eustáquio: 

Guérison et Réconciliation 

 

 

 ______________________________________________________  

LES MALADES ET LES PERSONNES ÂGÉES 

Ambrosius Sanar sscc * 

Aujourd’hui, je crois que la Congrégation des Sacrés Cœurs de Jésus et de Marie est 

toujours proche, par le cœur, du peuple et du monde. 

Mais pourquoi ? Comment et où ? Ces questions sont adéquates et il est bon de les poser 

aux religieux d’aujourd’hui. Sais-tu pourquoi ? C’est à cause du monde moderne et 

matérialiste, de la globalisation, et d’un style de vie presque équivalent à celui des laïcs. Les 

religieux regardent toujours vers le haut et non vers le bas, ils ne regardent pas les gens 

simples, les pauvres, les veuves, les vieillards, les orphelins, les malades, ceux que l’on 

ignore et ceux, nombreux, que le monde actuel abandonne. 

Qui va les sauver ? Qui va prendre en charge les malades, les pauvres, les vieillards, les 

enfants de la rue les réfugiés, etc. ? Ces personnes attendent nos mains pour que nous les 

touchions et les prenions dans nos bras. Est-ce que Dieu n’a pas appelé notre Congrégation 

à être témoin de son amour pour le peuple et pour le monde entier afin d’y apporter la paix 

et la joie ? C’est très intéressant mais c’est aussi un défi pour notre mission d’aujourd’hui. 

Nous devons réfléchir encore et encore à notre appel au sacerdoce et à la vie religieuse. 

Pourquoi veux-tu être prêtre ou religieux ? Pourquoi devons-nous être au service des gens ? 

Comment nous faisons-nous proche des malades, des pauvres, des vieillards, des veuves et 

des orphelins ? Qu’allons-nous faire ? Quelle direction va prendre notre mission maintenant. 

Souvenons-nous, dans notre vie quotidienne, de prendre soin du peuple de Dieu et de le 

faire selon la volonté de Dieu et non selon nos propres idées, nos rêves etc. 

SAINT DAMIEN ET LE BIENHEUREUX EUSTAQUIO  

Les deux grands noms actuels de notre Congrégation sont St Damien de Molokai et le 

Bienheureux Père Eustaquio. Ils ont fait de petites choses en touchant les gens par leur 

présence, leurs cœurs et leurs mains, et maintenant ce sont les personnes les plus 

importantes du monde. St Damien et le Bienheureux Père Eustaquio ont guéri beaucoup de 

gens de leur maladie et de leurs infirmités. Je sais quelque chose de particulier à propos de 

St Damien de Molokai. Il a touché aussi les lépreux grâce à ses plants de tabac et, 
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aujourd’hui encore, le tabac pousse sur la côte autour de la plage de Kalawao. Un jour que 

je nettoyais ses plants de tabac, je dus effrayer un cerf qui venait manger leurs feuilles. 

Le Père Damien a fait venir aussi des porcs à Molokai pour aider les lépreux. Du temps où 

j’étais à Molokai, j’étais chargé de nourrir les porcs. Je donnais à manger à 35 porcs (les 

pères, les mères et les enfants porcs). Il y a encore aujourd’hui des porcs à Kalaupapa et à 

Kalawao sur l’île de Molokai, mais personne ne s’en occupe. Ils ne connaissent que moi, le 

père Ambroise, car lorsque j’allais les nourrir, les porcs s’approchaient de moi et 

m’entouraient. Si d’autres personnes de Molokai allaient les voir, les porcs s’enfuyaient. 

C’était très amusant de remplir cette mission au service des porcs. C’était une partie de ma 

mission et de ma vie religieuse à Molokai. En tant que membre de la Congrégation de Jésus 

et Marie, il faut toujours apprendre et imiter la vie religieuse des Pères Damien et Eustaquio 

qui se sont toujours occupés du Peuple de Dieu dans la vigne du Seigneur. Bien qu’il s’agisse 

de quelque chose de simple ou d’une petite mission, elle a cependant beaucoup de sens 

pour le peuple et notre Dieu. Dieu soit loué et rendons-Lui grâce ! 

LES MALADES ET LES VIEILLARDS 

J’ai une grande expérience des malades, des vieillards et des pauvres. Si je regarde en 

arrière mes responsabilités, j’ai toujours aimé travailler avec les pauvres et avec les gens 

simples. J’adore ça. Je crois que c’est ce que Dieu me demande pour que j’accomplisse son 

dessein en menant cette vie simple. Je connais beaucoup de paroissiens et eux me 

connaissent. Je connais leurs maisons et leurs besoins. J’appelle les gens par leur nom et 

cela les touche beaucoup. Je vis toujours mon ministère de la même façon ; j’aime rendre 

visite aux gens chez eux, à leur travail, dans leur boutique, même pour un court instant, et 

leur dire : « Salut ! » En ce moment, mon souci est de servir les malades, les pauvres, les 

vieillards, etc. Il faut simplement être présent et écouter ce qu’ils disent. Parfois il y a un 

appel téléphonique d’un malade, chez lui ou à l’hôpital, qui me demande de prier, de le bénir 

ou de lui donner le Sacrement des malades. Je dois être prêt, à tout moment, pour être au 

service des gens qui en ont besoin. Je ne dis jamais : « j’irai plus tard », ou : « J’irai 

demain ». Ce service, il faut le rendre immédiatement. 

Je ressens toujours de la compassion et de l’amour pour les malades car ils souffrent trop 

longtemps. C’est le cas du P. Van Dongen sscc, qui est resté couché dans son lit pendant 

quatre ans. Que faire ? Pour moi, prier seulement et lui rendre souvent visite. Les malades 

ont l’habitude de dire : « Pourquoi Dieu ne me répond-il pas ? » « Quel est mon péché ? » 

Le vieillard dirait : « Je veux rejoindre Dieu rapidement mais, jusqu’à présent, Dieu ne me 

rappelle pas. » Dans ces cas-là, j’écoute simplement leur lutte, le récit de leurs souffrances 

dues à la maladie, et, à la fin, je prie et je les bénis. Et eux me disent : « Merci beaucoup, 

Père Ambroise, quand vas-tu revenir ? » 

Aujourd’hui, dans notre mission pastorale, nous devons être plus proches des gens, sortir 

afin de mieux les connaître, spécialement les malades et les vieillards. Aimons notre 

Congrégation, notre mission, notre vie religieuse et louons le Seigneur. Ne faisons qu’un 

avec les cœurs de Jésus et de Marie. Amen. 


